
Comme tous les quatre ans désormais,
selon ce que prévoient nos Statuts, no-
tre Ordre s’apprête à vivre un événe-

ment international important, la Consulta,
c’est-à-dire l’assemblée générale des Lieute-
nants à Rome, avec la Présidence du Grand
Magistère. Cette année j’ai souhaité que les
Grands Prieurs soient également invités.
Nous serons environ 150 participants, de tous
les continents, réunis sur le thème de la “for-
mation” des Chevaliers et Dames. Le Pape
François nous recevra en audience et nous lui
ferons part des résultats de nos travaux,
avant la publication d’un document final qui
sera notre “charte” pour la formation des
membres dans les prochaines années. 
Dans la perspective de cette rencontre, je

voudrais commenter en quelques mots notre
devise, “Dieu le veut”, qui peut sembler à
certains très antique voir dépassée. En réalité
il s’agit de donner un sens nouveau à cette
devise, et de répondre à la question : “Qu’est-
ce que Dieu veut ?”. Que veut-il de nous ? 
Chevaliers et Dames, nous sommes por-

teurs d’un héritage spirituel, celui de la Ré-
surrection, nous sommes appelés à témoigner
que le Christ est aujourd’hui vivant dans son
Eglise. L’Apocalypse évoque le “tabernacle du
Dieu vivant au milieu des hommes” ; nous
sommes, dans l’Eglise, partie prenante de ce
“tabernacle” au coeur de l’humanité, au cœur

« Dieu le veut », mais que veut-il ?

Cette bannière de la Délégation Magistrale de
Tchéquie, bénie par le cardinal Filoni à Prague,
évoque ces paroles du Grand Maître : « Chevaliers
et Dames, nous sommes porteurs d’un héritage
spirituel, celui de la Résurrection ».

Le mot du Grand Maître
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du monde. Trouvons, dans cette vision, no-
tre vraie perspective comme membres de
l’Ordre du Saint-Sépulcre! 
Mais comment manifester la présence du

Christ aujourd’hui? D’abord en prenant soin

des “pieds” de l’Eglise, en la servant humble-
ment, pour qu’elle continue sa mission,
comme le fit Marie de Béthanie en lavant les
pieds de Jésus. Ensuite en ayant à coeur
“l’Eglise Mère” qui est à Jérusalem, celle

pour laquelle saint Paul déjà appelait
les premiers chrétiens à une sollici-
tude spéciale, ainsi que les Eglises lo-
cales auxquelles nous appartenons. 
Notre noblesse n’est pas hérédi-

taire, chers frères et soeurs, elle vient
de l’héritage spirituel de Jésus que
nous portons, sa Résurrection, et de
notre sollicitude envers “l’Eglise
Mère” qui est une exigence univer-
selle de toutes les Eglises, parce que
nous sommes d’une certaine manière
ses petits-enfants. 
La Consulta nous aidera à appro-

fondir le sens de cette mission et à
trouver comment mieux aider les
nouveaux membres à y adhérer avec
ferveur, entraînant d’autres hommes
et femmes à nous suivre, par attrac-
tion, par amour.

Fernando Cardinal Filoni
Grand Maître

L’Ordre à l’unisson
de l’Église universelle

Les actes du Grand Magistère
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s o m m a i r e

LE CARDINAL PIERBATTISTA PIZZABALLA
FÉLICITÉ PAR LES MEMBRES DE L’ORDRE III

LE 25 OCTOBRE, L’ORDRE FÊTE SAINTE
PATRONNE, NOTRE-DAME DE PALESTINE V

SE PRÉPARER À LA CONSULTA 2023 VII
LA RÉUNION DES LIEUTENANTS
FRANCOPHONES À PARIS AUTOUR DU
GOUVERNEUR GÉNÉRAL IX

RENCONTRE DES LIEUTENANTS DE
L’EUROPE CENTRALE ET ORIENTALE
À PRAGUE XI

DÉCOUVERTES EXCEPTIONNELLES DANS
LE SOUS-SOL DES JARDINS DU PALAZZO
DELLA ROVERE XIII

OUVRIR DE NOUVELLES VOIES POUR
LES JEUNES, LES FEMMES ET LES
FAMILLES EN TERRE SAINTE XIV

LA PROXIMITÉ ET LE SOUTIEN DE L’ORDRE
À L’UNIVERSITÉ DE BETHLÉEM XVI

INVESTITURE À PRAGUE PRÉSIDÉE
PAR LE GRAND MAÎTRE XVIII

DES PROFESSEURS STAGIAIRES CATHOLIQUES
DE L’UNIVERSITÉ DE GLASGOW EN
PÈLERINAGE EN TERRE SAINTE XIX

L’Ordre et la Terre Sainte

Partout où il rencontre les membres de l’Ordre – comme
ici, célébrant la messe parmi eux dans la chapelle de
l’archevêché de Prague – le cardinal Filoni leur propose
d’être partie prenante du « tabernacle du Dieu vivant au
milieu des hommes ».

GRAND MAGISTERE DE L’ORDRE EQUESTRE
DU SAINT-SÉPULCRE DE JERUSALEM

00120 CITÉ DU VATICAN
E-mail: comunicazione@oessh.va



� �

III
� �

Newsletter
LA CROIX DE JÉRUSALEM

N° 70

L’Ordre à l’unisson de l’Église universelle

Le cardinal Pierbattista Pizzaballa
félicité par les membres de l’Ordre

« Vous, nouveaux Cardinaux, vous
êtes venus de différentes par-
ties du monde, et le même Es-

prit qui féconda l’évangélisation de vos peu-
ples renouvelle maintenant en vous votre
vocation et votre mission dans l’Église et
pour l’Église », a dit le Pape François, médi-
tant sur le récit de la Pentecôte, « baptême
de l’Église », lors de l’homélie de la célébra-
tion du récent Consistoire, le 30 septembre,
au cours duquel il a notamment créé cardi-
nal le Patriarche de Jérusalem et Grand
Prieur de l’Ordre du Saint-Sépulcre, Sa Béa-
titude Pierbattista Pizzaballa. « Nous

sommes en effet des évangélisateurs dans la
mesure où nous gardons dans notre cœur
l’émerveillement et la gratitude d’avoir été
évangélisés; ou plutôt d’être évangélisés,
parce qu’en réalité il s’agit d’un don tou-
jours actuel qui demande à être continuelle-
ment renouvelé dans la mémoire et dans la
foi. Des évangélisateurs évangélisés, pas de
fonctionnaires », ajouta le Saint-Père, expri-
mant ensuite par une image ce à quoi est ap-
pelé à ressembler le Collège Cardinalice :
« un orchestre symphonique représentant la
symphonie et la synodalité de l’Église ». « La
diversité est nécessaire, elle est indispensa-

Une délégation importante de l’Ordre du
Saint-Sépulcre, guidée par le Gouverneur
Général, a pris part à la célébration au
cours de laquelle le Patriarche latin de
Jérusalem a été créé cardinal, avec vingt
autres nouveaux élus du Collège
cardinalice originaires de divers
continents.

Le Patriarche latin de Jérusalem était entouré des Chevaliers et
Dames lors du Consistoire au cours duquel le Pape l’a créé cardinal
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ble. Mais chaque son doit concourir au des-
sein commun », précisa-t-il, invitant à la
consolante confiance dans l’Esprit Saint :
« C’est Lui le protagoniste, le maître inté-
rieur de chacun et le maître du chemine-
ment commun. Il crée la variété et l’unité, il
est l’harmonie même ». 
Partie en procession depuis le Palazzo

della Rovere, une importante délégation de
l’Ordre – constituée d’une centaine de Che-
valiers et de Dames – participait à ce Consis-
toire sur la place Saint-Pierre, entourant de
sa prière le Patriarche de Jérusalem qui reçut
des mains du successeur de Pierre la barrette
et l’anneau cardinalices et se vit attribuer
Saint-Onuphre-du-Janicule, (Sant’Onofrio al
Gianicolo en italien) comme église titulaire.
Outre le Cardinal Grand Maître et le Gou-
verneur Général, une représentation de
membres du Grand Magistère et de nom-
breux Lieutenants étaient présents au nom
de l’Ordre : les Vice-Gouverneurs Généraux
Jean-Pierre de Glutz et Enric Mas, les mem-
bres du Grand Magistère, Flavio Rondinini,
Helene Lund et Vincenzo Buonomo, les Lieu-

tenants de Suisse-Liechtenstein,
Donata Krethlow-Benziger, de
l’Angleterre et du Pays de Galles
Michael Byrne, du Portugal, Bar-
tolomeu da Costa Cabral, de l’Ita-
lie centrale, Anna Maria Munzi
Iacoboni, de l’Italie centrale des
Apennins, Giuseppe Marrani, de
l’Italie tyrrhénienne méridionale,
Giovanni Battista Rossi, de la Sar-
daigne, Marco Cantori, les Délé-
gués Magistraux de Lettonie, Ja-
nis Smelters, et de Norvège, Hyan
Nguyen. Ils ont pu féliciter per-
sonnellement le Patriarche de Jé-
rusalem pendant les visites de
courtoisie organisées ce même
jour, saluant particulièrement
quatre autres membres de l’Or-
dre du Saint-Sépulcre parmi les
nouveaux cardinaux : le cardinal
Stephen Brislin, archevêque de
Cape Town et Grand Prieur pour

l’Afrique du Sud, le cardinal Luis José Rueda
Aparicio, archevêque de Bogota et Grand
Prieur pour la Colombie, le cardinal Américo
Manuel Alves Aguiar, évêque de Setúbal et le
cardinal Agostino Marchetto, nonce aposto-
lique et archevêque d’Astigi.
Le lendemain, dimanche 1er octobre, dans

la basilique Sainte-Marie-Majeure, une
messe d’action de grâce rassembla autour du
cardinal Pizzaballa des autorités et des fi-
dèles venus de Terre Sainte, dans une am-
biance chaleureuse et festive. L’Ordre du
Saint-Sépulcre était représenté par le Gou-
verneur général, l’Ambassadeur Leonardo
Visconti di Modrone, le Chancelier, l’Ambas-
sadeur Alfredo Bastianelli, le Trésorier, le
Dr. Saverio Petrillo, ainsi que par les mem-
bres du Grand Magistère, les Lieutenants et
les Délégués Magistraux et de nombreux
membres de l’Ordre. Le Gouverneur général
a offert à la fin de la célébration une Croix
pectorale de l’Ordre au cardinal Pizzaballa,
au nom des 30 000 Chevaliers et Dames du
monde entier.

François Vayne

Les autorités de l’Ordre
ainsi que des Chevaliers
et Dames ont entouré de
leur prière et de leur
affection respectueuse le
Patriarche de Jérusalem,
Grand Prieur de l’Ordre,
que le Pape François a
choisi d’élever à la dignité
cardinalice le 30
septembre dernier.
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« Reine de Palestine » est le titre
donné à Marie pour la première
fois par le Patriarche latin de Jé-

rusalem Luigi Barlassina en 1920, un titre
qui sera plus tard officiellement conféré
à la Vierge Marie par la Congrégation
des Rites (aujourd’hui le Dicastère pour

le Culte Divin et la Discipline des Sacre-
ments) en 1933. Pour le culte des fidèles de
Terre Sainte, le Patriarche a fait ériger à Deir
Rafat, à mi-chemin entre Tel Aviv et Jérusa-

lem, un sanctuaire inau-
guré en 1927 par le Pa-
triarche Barlassina lui-
même puis confié d’abord
aux Sœurs de Sainte-Do-
rothée et ensuite aux reli-
gieuses de la Famille mo-
nastique de Bethléem. 
Dans ce lieu de pèleri-

nage, la fête liturgique a
lieu le 25 octobre, avec
une grande participation
des fidèles. L’Ordre

Équestre du Saint-Sépulcre de Jérusa-
lem vénère la « Reine de Palestine »
comme sa sainte patronne.
Le sanctuaire de Deir Rafat abrite la

première image de Marie Reine de Pa-
lestine ; dans la partie inférieure de
l’image, on reconnaît les contours de
la Ville Sainte et de Jéricho, deux
villes symboles. Outre cette image his-
torique, l’Ordre Équestre du Saint-Sé-
pulcre chérit, pour son expressivité,
une autre image de Marie, également
appelée Reine de Palestine, sur la-
quelle Marie apparaît assise sur un
trône, tenant sur ses genoux une ma-
quette de la cité de Jérusalem, sym-
bole de la Terre sainte, mais aussi
symbole de l’Église, la nouvelle Ville
Sainte de l’Apocalypse (Ap 21,2) qui,

Le 25 octobre, l’Ordre fête sa sainte
patronne, Notre-Dame de Palestine

Les actes du Grand Magistère

Le Grand Maître présente ici le sens de la dévotion
des Chevaliers et Dames à la Vierge Marie

Le Patriache Luigi Barlassina (représenté sur le tableau
en haut à droite) fit ériger le sanctuaire de Deir Rafat, où
le cardinal Fernando Filoni, Grand Maître, a souhaité se
rendre en pèlerinage le 11 mai 2022 pour vénérer l’image
de Notre-Dame de Palestine, Patronne de l’Ordre.
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comme une
Mère bienveil-
lante, la protège
et la garde. Une
image ancienne
de Marie avec
l’Enfant sur ses
genoux est égale-
ment conservée
au siège de l’Or-
dre. Notons tout
de suite une ana-
logie : on pour-
rait presque dire
que l’Église, qui
reconnaît Marie
comme la Mère
du Fils de Dieu
incarné, est au-

jourd’hui sous Sa protection et a pris la
place de l’enfant Jésus.  
Selon l’Évangile, dans ses dernières volon-

tés, Jésus, sur la croix, confie Marie au disci-
ple Jean, son nouveau fils ; ce dernier, l’ac-
ceptant comme un don incommensurable,
l’emmène parmi les autres disciples, au Cé-
nacle, où nous les retrouvons tous, y com-
pris Marie, en train de prier tandis que l’Es-
prit Saint descend.  
Personne ne se soucie plus que Marie de

l’Église dont Elle est le membre le plus émi-
nent et la Mère ; encore plus aujourd’hui,
dans un monde paganisant qui oublie ou ex-
clut Dieu, et qui mine l’Église elle-même par
l’indifférence, les péchés de ses enfants et la
haine de ceux qui voudraient la détruire.
Marie, Reine de Palestine, est une invita-

tion à la paix, à la réconciliation et à la com-
préhension mutuelle, sans domination ni
prosélytisme, et qui fait de cette Terre Sainte
une maison pour tous ceux qui croient en
un Dieu unique, c’est-à-dire un lieu de té-
moignage de la Révélation divine et, pour
les chrétiens, la terre où Jésus a vécu, où il a
créé sa nouvelle famille, ouverte à tous les
hommes et femmes de tout temps, et où il a
proclamé le Royaume de Dieu et son salut. 
L’image de Marie tenant la Ville Sainte

dans ses bras n’est pas une image d’exclu-
sion, sachant combien le monde islamique
vénère Marie et le monde juif chante Jérusa-
lem-Sion avec le Psaume 86 : Jérusalem, la
mère vers laquelle les nations vont en paix,
« Pour ta gloire on parle de toi, ville de Dieu !
C’est lui, le Très-Haut, qui la maintient. Tous
ensemble ils chantent : “En toi, toutes nos
sources !” ».
Qui sait combien de fois Marie a dû chan-

ter ce joyeux psaume lors de son pèlerinage
à Jérusalem, comme c’était la coutume pour
les pèlerins qui montaient à la Ville Sainte ! 
Pour les Chevaliers du Saint-Sépulcre, Ma-

rie appartient à l’Ordre pour diverses rai-
sons. Je n’en mentionnerai que deux, spiri-
tuellement profondes : la première est que
Marie, dans la vie publique de Jésus, n’appa-
raît pas beaucoup ; au contraire, il semble
presque que – tant à Cana en Galilée qu’au
pied de la croix – Marie soit repoussée par
son Fils qui ne l’appelle plus « mère », mais

« femme », qui
souhaite appa-
r e m m e n t
conclure sa rela-
tion temporelle
pour la trans-
mettre, à travers
Jean (« Voici ta
mère »), à la
nouvelle famille
qu’il est en train
d’établir par sa
mort et sa résur-
rection ; dès
lors, Marie ap-
partient à
l’Église pour la-
quelle son Fils a
donné sa vie en
rançon. Cette
pensée appar-
tient à la spiri-
tualité la plus
profonde de
l’Ordre, qui ché-
rit les mêmes

Une icône de Notre-Dame
de Palestine, peinte par
les Soeurs de Béthléem,
montrant la Mère de Dieu
portant sur son coeur la
ville de Jérusalem et ses
habitants de toute
confession, symbole de
l’humanité nouvelle.

Une peinture de la Vierge
tenant dans ses bras le
Fils de Dieu orne la salle
du trône, au Palazzo della
Rovere, siège de l’Ordre à
Rome.
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Sous la présidence du Cardinal Grand
Maître, toutes les plus hautes fonctions
de l’Ordre du Saint-Sépulcre (le Grand

Magistère, les Lieutenants et les Délégués
Magistraux), ainsi qu’un représentant de la
Secrétairerie d’État et un de la Congrégation
pour les Églises Orientales, se réunissent
tous les quatre ans pour discuter et réfléchir
sur des thèmes communs sur la vie de l’Or-
dre dans toutes ses structures périphériques.
La Consulta 2023 aura lieu à Rome du 6 au
11 novembre 2023. 
En raison du COVID, cinq années se sont

écoulées depuis la dernière Consulta en
2018 qui portait sur « Le rôle du Lieutenant
dans la mission de l’Ordre Équestre du Saint-
Sépulcre de Jérusalem ». Le thème de cette an-

née – qui, exceptionnellement, réunira aussi
les Grands Prieurs de l’Ordre sur invitation
directe du Cardinal Fernando Filoni, Grand
Maître – sera la formation.
Un Instrumentum Laboris a été adressé aux

participants pour leur permettre d’entrer
dans le thème, en impliquant aussi plus lar-
gement les Chevaliers et les Dames qui
pourront contribuer à la réflexion.
La Consulta est le principal organe

consultatif du Grand Maître dans l’esprit sy-
nodal et, comme nous pouvons le lire dans
les Statuts, ce « n’est pas un organe délibéra-
tif, mais ses propositions s’insèrent dans le
processus décisionnel relatif aux questions
les plus importantes concernant l’Ordre »
(Art. 17.1). À l’issue de cette rencontre et de

lieux qui ont fait partie non seulement de la
vie de Jésus, mais aussi de celle de Marie.
La seconde raison du lien étroit entre les

Dames et Chevaliers du Saint-Sépulcre et
Notre-Dame est que la foi de Marie ne faiblit
pas, ne s’éteint pas, ni au pied de la croix
lorsqu’elle recueille le dernier souffle de son
Fils, ni devant le tombeau, lorsqu’une grosse
pierre met fin à la vie de Jésus qui a com-
mencé dans son sein et s’est achevée dans
celui de la terre. La foi de Marie a toujours
été le ferment. Oui, comme le levain dans la
pâte, qui la fait fermenter, pour réapparaître
dans le contexte de la communauté aposto-

lique en prière, dans l’attente de l’Esprit
Saint promis. 
C’est donc pour des raisons profondes que

l’Ordre a une affection particulière pour Ma-
rie Reine de Palestine, vers laquelle il se
tourne comme vers un phare de coexistence
pacifique entre les chrétiens et les peuples
qui habitent la Terre Sainte, une terre bénie
précisément par la présence historique du
Fils de Dieu et où Marie n’a pas encore
achevé la mission spéciale qui lui a été
confiée par la Providence.

Fernando Cardinal Filoni
Grand Maître

Se préparer à la Consulta 2023

Les participants de la Consulta de l’Ordre en 2018, lors d’une séance de travail. 
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ces échanges, le Grand
Maître rédigera un docu-
ment final qui définira les
lignes directrices pour les
années à venir.
La collaboration entre

les composantes laïques
et ecclésiastiques de no-
tre Institution pontificale
est clairement perceptible
dans l’organisation et la
gestion de ces journées
auxquelles assisteront
pour la première fois les
responsables laïcs (Lieute-
nants et Délégués Magis-
traux) et ecclésiastiques (Grands Prieurs) de
la soixantaine de structures périphériques de
l’Ordre. De plus, comme le précisent les Sta-
tuts, rappelons que si c’est le Cardinal
Grand Maître qui convoque la Consulta, en
approuve l’ordre du jour proposé par la Pré-
sidence du Grand Magistère et préside les
réunions plénières, c’est le Gouverneur Gé-
néral qui modère les réunions (Art. 17.4)
dans un esprit de communion. Le Grand
Maître, le Cardinal Fernando Filoni, et le

Gouverneur Général,
l’Ambassadeur Leonardo
Visconti di Modrone, ren-
contreront et s’entretien-
dront personnellement
avec les différents Lieute-
nants et groupes de tra-
vail par langue pour per-
mettre aux responsables
locaux de l’Ordre de ré-
gions géographiquement
et linguistiquement
proches, de discuter et de
travailler sur le thème
proposé. 
Il est clair que la

Consulta est vécue en profonde union de
prière avec l’Église Mère de Terre Sainte qui
est au centre de notre engagement et de no-
tre attention en tant que Chevaliers et
Dames du Saint-Sépulcre. Et ce sera une joie
d’accueillir Sa Béatitude le Cardinal Pierbat-
tista Pizzaballa, Patriarche de Jérusalem et
notre Grand Prieur qui, quelques semaines
auparavant, le 30 septembre, reçut la bar-
rette cardinalice des mains du Pape Fran-
çois. 

Le Vice-Gouverneur de l’Ordre pour l’Amérique du
Nord, Thomas Pogge, nous écrit cette bonne nou-

velle: “Nous avons le plaisir d’annoncer que le livre de
Son Éminence le cardinal Fernando Filoni, Et toute la
maison fut remplie de l’odeur du parfum : Pour une spiri-
tualité de l’ordre du Saint-Sépulcre, a été transformé en li-
vre audio en anglais et qu’il est maintenant disponible”.
“Vous pouvez accéder au livre audio via le site web de
l’Ordre en Amérique du Nord à l’adresse suivante :
www.eohsjnorthamerica.org”, précise avec enthousiasme
Tom Pogge. “La création de ce livre audio a été rendue
possible grâce à une généreuse subvention de l’un de
nos membres et aux efforts assidus de plusieurs autres
membres. Un lecteur professionnel a été engagé. Le livre de Son Éminence est profond. Plusieurs prêtres
et lieutenances l’ont utilisé pour des homélies et des réflexions. Je dois ajouter que le lecteur a incorporé
les notes de bas de page et, ce faisant, a vraiment rendu le texte vivant. Le livre audio permettra à chaque
membre d’approfondir sa spiritualité et de réaffirmer les raisons pour lesquelles nous sommes membres de
ce merveilleux Ordre”, conclut le Vice-Gouverneur pour l’Amérique du Nord. 

Un livre audio en anglais sur la spiritualité de l’Ordre

www.eohsjnorthamerica.org
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C’est rue de Suffren, au siège de laLieutenance pour la France, que le
Gouverneur Général, Leonardo

Visconti di Modrone, a été accueilli par les
Lieutenants francophones exceptionnelle-
ment réunis à Paris à sa demande, le 28 juin
dernier. Certains Lieutenants, ceux du Ca-
nada-Montréal, de Monaco et de Suisse-
Liechtenstein, s’étaient fait représenter, tan-
dis que la Lieutenante du Canada-Québec
participait à la rencontre en vidéo-confé-
rence. Le Gouverneur Général a d’emblée
expliqué que le but de ces réunions par affi-
nités linguistiques ou régionale est simple-
ment de faire circuler l’information et de dé-
battre librement, en vue d’une meilleure col-
laboration entre les Lieutenances et le
Grand Magistère. Il était assisté dans l’ani-
mation de la réunion par le Vice-Gouver-
neur pour l’Europe, Jean-Pierre de Glutz, en
présence de Dominique Neckebroeck, mem-
bre du Grand Magistère. Les échanges se
sont déroulés selon l’or-
dre du jour prévu. La si-
tuation du Grand Magis-
tère a été présentée en
détail, notamment s’agis-
sant des travaux au Pa-
lazzo della Rovere, dont
la location d’une partie
des bâtiments à une so-
ciété hôtelière interna-
tionale permet de cou-
vrir les dépenses de
fonctionnement, afin
que tout l’argent donné
par les membres de l’Or-
dre aille directement en
Terre Sainte. Le Gouver-

neur Général a aussi parlé des relations avec
le Patriarcat latin, en particulier au sujet de
la requête croissante d’aide humanitaire en
raison de la situation très difficile pour les
familles chrétiennes à Jérusalem. Le Général
Faugère, Lieutenant pour la France, a tenu à
souligner devant ses hôtes que les engage-
ments historiques de son pays envers la
Terre Sainte font que beaucoup d’offrandes
privées sont attribuées à d’autres institutions
que le Patriarcat, telle que l’Œuvre d’Orient,
ce qui réduit d’autant les sommes que la
Lieutenance de
France peut récol-
ter. Malgré la
pression des de-
mandes (un mil-
lion d’euros en
plus cette année
pour le Patriarcat
de la part du
Grand Magistère),

La réunion des Lieutenants
francophones à Paris autour

du Gouverneur Général
« La croix est le vrai symbole de l’Ordre »

Le Gouverneur Général Leonardo Visconti di Modrone, entouré du Vice-
Gouverneur pour l’Europe, Jean-Pierre de Glutz, et des Lieutenants
francophones, à Paris, lors d’une rencontre de coordination.
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un effort spécial sera fait, à la demande du
Grand Maître, pour participer à la restaura-
tion du Saint-Sépulcre, en lien avec la Custo-
die de Terre Sainte. Les participants ont en-
suite traité de la Consulta, prévue en novem-
bre prochain, qui réunira les Lieutenants et
les Grands Prieurs du monde entier. L’Ins-
trumentum laboris écrit par le Grand Maî-
tre, sur le thème de la formation des mem-
bres, est actuellement lu par les Lieutenants
qui viendront à Rome avec leurs proposi-
tions d’amendements, en vue du document
final. Il a également été question du futur
Règlement, en cours d’écriture par une
Commission, dont la traduction devra être
très précise pour bien faire comprendre les
nuances du texte dans chaque article. À pro-
pos du nouveau Rituel pour les investitures,
il a été constaté que seule l’Allemagne y ré-
siste encore, toutes les autres Lieutenances
ayant accueilli et mis en pratique le change-
ment concernant l’épée, ce symbole histo-
rique ayant toute sa place durant la Veillée.
“La croix est le vrai symbole de l’Ordre”, a
insisté le Gouverneur Général, relayant avec
fermeté les mots du Grand Maître qui est
désireux d’aider les Chevaliers et les Dames
à prendre mieux conscience de leur vocation
de “disciples missionnaires”. La réunion s’est

poursuivie avec un débat sur certains pro-
blèmes administatifs avec la Commission eu-
ropéenne qui veut vérifier que l’argent en-
voyé en Terre Sainte ne serve pas indirecte-
ment à financer le terrorisme. En conclusion
les Lieutenants francophones ont parlé de la
communication, décidant – grâce à Jacques
Klein, Lieutenant pour le Luxembourg – de
faire imprimer ensemble la revue internatio-
nale de l’Ordre publiée dans leur langue par
le Grand Magistère (ce qui se fait régulière-
ment par exemple aux Etats Unis et en Ita-
lie). Le Gouverneur Général a terminé en
montrant comment l’Ordre se développe en
Amérique du Sud et en Amérique Centrale,
avec l’ouverture prochaine d’une Délégation
Magistrale à Saint-Domingue, indiquant
aussi que des contacts pris dans des pays
d’Afrique (Burkina Faso, République du
Congo) sont très prometteurs. À la fin de
cette journée un dîner convivial a contribué
à resserer les liens fraternels entre tous.
Avant de rejoindre Rome, le lendemain, le
Gouverneur Général, accompagné du Lieu-
tenant pour la France, a accordé un long en-
tretien sur la mission de l’Ordre à la télévi-
sion KTO, disponible sur la chaîne Youtube
de cette télévision catholique francophone. 

François Vayne



� �

XI
� �

Newsletter
LA CROIX DE JÉRUSALEM

N° 70

Pour compléter la série de rencontres
sectorielles du Gouverneur Général,
l’Ambassadeur Leonardo Visconti di

Modrone, avec les Lieutenances et Déléga-
tions Magistrales européennes – qui ont
commencé avec le groupe ibérique à Madrid
et se sont poursuivies avec les pays nor-
diques à Stockholm, les italophones à Assise,
les germanophones à Vienne et les franco-
phones à Paris – il manquait une réunion
avec les représentants des Lieutenances et
Délégations Magistrales des pays d’Europe
centrale et d’Europe de l’Est.
L’occasion de l’Investiture célébrée par le

Cardinal Grand Maître dans la splendide ca-
thédrale de Prague le dimanche 10 septem-
bre était la meilleure occasion pour réunir
les représentants de cette zone géographique
dans l’ancienne capitale de l’Empire des
Habsbourg.
La rencontre s’est déroulée dans l’atmo-

sphère amicale et informelle habituelle, dans

l’ancien monastère de Strahov. Aux côtés du
Gouverneur Général et du Vice-Gouverneur,
Jean-Pierre de Glutz, se trouvait le Délégué
Magistral hôte, le Professeur Tomáš Parma.
Étaient également présents : Bela Jungbert
pour la Hongrie, Glaude Grbeša pour la
Croatie, Andrei Sznajder pour la Pologne, ac-
compagné par le Chancelier Pavel Szopa, Ni-
cholas Ehrer pour la Suisse, et Stefan Ah-
renstedt pour la Suède-Danemark.
Le Gouverneur Général a commencé par

rappeler la raison pour laquelle il a décidé
de promouvoir la formule des rencontres
sectorielles en Europe, après avoir constaté
qu’il y avait trop de participants à la rencon-
tre générale formelle entre tous les confrères
européens pour permettre un débat utile et
un échange d’évaluations fructueux.
La rencontre de Prague a permis aux par-

ticipants d’avoir une vue d’ensemble des
derniers développements des activités du
Grand Magistère et des relations avec la

Rencontre des Lieutenants de
l’Europe Centrale et Orientale à Prague

Rencontre des
Lieutenants de

l’Europe centrale
et de l’est, à

Prague, avec le
Gouverneur

Général et le Vice-
Gouverneur pour

l’Europe.
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Terre Sainte et le Patriarcat latin de Jérusa-
lem, une mise à jour des événements autour
du Palazzo della Rovere, et une présentation
des rendez-vous à venir tels que la Consulta
et l’Année Sainte 2025.
Comme cela a été souligné à plusieurs re-

prises, le plus grand problème de la zone
géographique constituée par l’Europe cen-
trale et l’Europe de l’Est concerne la com-
munication, surtout en raison de la pluralité
des langues. Le Gouverneur Général a rap-
pelé l’intense activité d’information menée
par le Service Communication dirigé par
François Vayne, mais aussi la nécessité de
traduire et de diffuser ces informations dans
chaque zone, pour les membres qui ne maî-
trisent pas les principales langues véhicu-
laires. Cela peut également favoriser le re-
tour de confrères qui se sont éloignés de
l’Ordre et ne suivent plus ses activités. Le
débat a été animé et tout le monde y a pris
part. Tous les participants ont exprimé leur
intérêt pour renouveler l’expérience chaque
année, et le Délégué Magistral pour la Croa-
tie, Claude Grbeša, a proposé d’accueillir la

prochaine réunion à Pula, à l’occasion d’une
Investiture de sa Délégation Magistrale.
Une question particulièrement d’actualité

a été abordée, celle de l’observance du nou-
veau Rituel, qui est maintenant – après
quelques hésitations au départ – appliqué
par toutes les Lieutenances ; là où ce n’est
pas encore le cas, il semble que cela soit dû
à une connaissance insuffisante du Rituel et
de son but, malgré les cinq langues – dont
l’allemand – dans lesquelles il a été diffusé.
Il a donc été souhaité que les membres
de l’Ordre consultent directement le site in-
ternet du Grand Magistère et que l’esprit
de communion au sein de l’Ordre soit ren-
forcé.
Les conclusions de la réunion ont été

communiquées dès le lendemain au Cardi-
nal Grand Maître, qui a pu à son tour ren-
contrer les confrères d’Europe centrale et
d’Europe de l’Est, auxquels se sont joints
quelques candidats de Slovaquie, pays dans
lequel ont été lancées les démarches pour la
création d’une nouvelle Délégation Magis-
trale.

Ordre du Saint-Sépulcre
Ordres Equestres Pontificaux

Ordre de Malte
Ordres Dynastiques de l’Italie et de la République

DEPUIS 1975

DÉCORATIONS DES ORDRES CHEVALERESQES
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Une conférence de presse s’est tenue
le 26 juillet au siège romain du
Grand Magistère de l’Ordre pour

présenter les résultats archéologiques de
trois années de fouilles dans les jardins du
Palazzo della Rovere. La Surintendante Spé-
ciale pour Rome, Daniela Porro, a souligné
l’importance exceptionnelle des découvertes
de la période julio-claudienne et de la pé-
riode médiévale tardive. La conférence de
presse a été suivie d’une visite des fouilles et
d’une présentation des principales pièces ar-
chéologiques mises à jour. Dans son dis-
cours, le Gouverneur Général, l’Ambassa-
deur Leonardo Visconti di Modrone, a souli-
gné que le Palazzo della Rovere est une res-
source essentielle pour l’Ordre, qui a facilité
ces travaux de fouilles dont les coûts ont été
couverts par la société hôtelière qui loue de
nouveau une partie du bâtiment historique.
De nombreux articles dans la presse interna-
tionale, disponibles sur internet, ont rendu

compte de ces découvertes, présentant égale-
ment à cette occasion la mission de l’Ordre
du Saint-Sépulcre au service de la culture de
la rencontre en Terre Sainte. 

Découvertes exceptionnelles
dans le sous-sol des jardins

du Palazzo della Rovere

Conférence de presse au Palazzo
della Rovere le 26 juillet 2023,
présentant les récentes
découvertes archéologiques.
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Maintenir l’espoir des chrétiens pa-
lestiniens en Terre Sainte face aux
difficultés de la vie quotidienne est

un défi que le Patriarcat latin de Jérusalem
et l’université de Bethléem ont décidé de re-
lever ensemble, en accordant une attention
particulière aux jeunes et aux femmes qui
éprouvent les plus grandes difficultés à en-
trer sur le marché du travail. Le projet
AFAQ, un mot qui nous ouvre à l’avenir
dans son sens arabe d’ « Horizons », s’est
achevé en août 2023 après deux années au
cours desquelles de nombreux objectifs ont
été atteints et, surtout, de nombreuses per-
sonnes ont été soutenues et accompagnées
afin d’être plus autonomes dans leur re-
cherche d’emploi et de mettre en place ou
d’améliorer leur travail et leurs activités
commerciales. L’Ordre du Saint-Sépulcre est
heureux d’avoir été le promoteur de cette
initiative, couvrant environ 50% des dé-
penses grâce à l’aide envoyée par le Grand
Magistère à travers le fonds Covid-19 auquel
toutes les Lieutenances ont contribué et qui
avait été créé par le Cardinal Grand Maître
pour répondre aux besoins les plus impor-
tants dans la période Covid et post-Covid, et
à quelques dons spéciaux de Lieutenances
telles que l’Allemagne et l’Autriche.
Les résultats du projet, qui a débuté en

septembre 2021, touchent plusieurs catégo-
ries, ce qui permet de percevoir le large im-
pact de cette initiative sur la petite commu-
nauté chrétienne palestinienne. Parmi les ré-
sultats obtenus : 110 jeunes diplômés ont
suivi une formation interactive et dyna-
mique axée sur les compétences nécessaires

pour entrer sur le marché du travail ; les as-
sistants sociaux de 17 écoles ont été formés
à l’orientation professionnelle afin de mieux
servir leurs élèves et de les aider à découvrir
leurs aptitudes et les possibilités de carrière
et d’études qui s’offrent à eux ; 19 start-ups
ont été soutenues grâce à une contribution
de 3 000 dollars pour chacune ; 29 petites
entreprises existantes ont reçu une subven-
tion de 2 000 dollars pour améliorer leur ac-
tivité et augmenter leurs revenus ; 47 diplô-
més sans emploi ont eu la possibilité d’effec-
tuer un stage d’une durée de 3 à 6 mois des-
tiné à les aider à entrer dans le monde du
travail. À la fin du projet, plus de 40% d’en-
tre eux ont obtenu un contrat de travail à
durée indéterminée, sortant par là-même de
leur condition de sans emploi ; 63 jeunes et
femmes ont bénéficié d’une bourse d’études
pour acquérir une expérience pratique dans
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Ouvrir de nouvelles voies
pour les jeunes, les femmes

et les familles en Terre Sainte

Une famille de Terre Sainte a été soutenue pour
sa petite entreprise qui produit des pâtisseries à
son domicile, grâce au projet AFAQ.

L’Ordre et la Terre Sainte



une filière professionnelle spécifique, aug-
mentant ainsi leurs chances de trouver un
emploi et leur connaissance du marché du
travail.
Mais au-delà des chiffres, il y a des vi-

sages, et des visages qui sont reconnaissants
pour l’opportunité qui leur a été donnée.
La famille Safar, originaire de Bethléem,

fabrique à son domicile des pâtisseries ty-
piques et s’est efforcée de professionnaliser
son activité. « Bien que le financement soit
modeste, il a permis à notre famille d’amor-
cer un changement radical. Nizar, mon mari,
qui travaillait comme chauffeur, a quitté son
ancien emploi, vendu la voiture et nous
avons tous deux consacré nos ressources à la
transformation de ce projet en une petite en-
treprise familiale ».
Victor et Fadi Abu Leil (respectivement 28

et 30 ans) sont deux jeunes hommes de la
paroisse de Jénine. Ils ont ouvert un point de
vente ambulant, Location Sandwich, dans
une caravane où ils préparent des sandwichs
et vendent des boissons. « Ici, dans le nord,
disent-ils, il y a très peu d’opportunités de
travail, alors nous avons décidé d’ouvrir no-
tre propre petite entreprise, mais pour ce
faire, nous avons besoin d’un investissement
financier ».

Victor et Fadi remercient pour le soutien
qu’ils ont reçu grâce au projet AFAQ et nous
expliquent : « Le soutien que nous avons
reçu n’est pas seulement financier mais
aussi moral. Il est bon de voir que vous
continuez à suivre nos projets. Venez nous
rendre visite et voyez l’engagement qui est
le nôtre ! ».
Nelly Nemeh est une paroissienne de

Bethléem âgée de 52 ans. Elle dirige une pe-
tite entreprise familiale de détergents et ex-
plique : « À cause du Covid, notre entreprise
a connu une grave crise ». Le projet AFAQ
lui a offert une opportunité : « Lorsque mon
projet a été approuvé, AFAQ m’a aidée à
acheter le matériel pour les petits embal-
lages et à redessiner nos étiquettes ».
Le Patriarche latin de Jérusalem, le cardi-

nal Pierbattista Pizzaballa, s’est exprimé
avec passion sur cette initiative dans une
courte vidéo : « Nous devons créer des op-
portunités d’emploi, de formation, de déve-
loppement professionnel et d’autres possi-
bilités pour notre peuple. Dans ce contexte
très compliqué, les gens ne voient pas de
perspectives d’avenir et nous devons aider
les personnes, les familles, et leur donner
des perspectives, un avenir, des possibilités
d’améliorer leur vie. Parfois, a poursuivi le
Patriarche – concluant ensuite son com-
mentaire en remerciant les entités qui ont
soutenu l’initiative, parmi lesquelles l’Or-
dre du Saint-Sépulcre –, les gens ont besoin
de peu de choses pour améliorer leur acti-
vité, leur formation, pour faire un pas en
avant. Et cela fait partie du projet : il ne
s’agit pas seulement de donner de l’argent
pour créer de nouvelles opportunités, mais
d’aider ceux qui travaillent déjà à s’amélio-
rer ».

Elena Dini
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Parmi les réalités dynamisées par le projet AFAQ, le
point de vente ambulant ouvert par deux  jeunes
hommes, à Jénine, leur permet de vivre de leur
travail dans dignité.

Une entreprise familiale de détergents a pu se
développer dans le cadre du projet de création
d’emplois soutenu par l’Ordre.
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« Il semble, d’après les archives dontnous disposons ici à l’université de
Bethléem, que le premier contact

avec l’Ordre Équestre ait eu lieu en juillet
1993 par l’intermédiaire de M. Robert Ben-
son, Lieutenant pour l’Angleterre et le Pays de
Galles. Je suppose qu’il existe même des liens
plus anciens, mais il n’y en a pas de trace
dans les archives de l’université », explique le
frère Peter Bray, Vice-Chancelier. 
Sur les 50 années d’existence de l’univer-

sité de Bethléem, au moins 30 ont été accom-
pagnées par la proximité, l’intérêt et le sou-
tien de l’Ordre du Saint-Sépulcre, qui a très
vite reconnu la valeur de cette institution et
l’importance de sa mission au profit des
jeunes Palestiniens de Terre Sainte formés et
préparés ici, professionnellement et humaine-
ment, à être une présence positive sur cette
terre qui les place souvent et volontairement
face à tant de défis. 
Mais qu’est-ce que l’université de Beth-

léem ? Le frère Bray nous en parle : « L’uni-
versité de Bethléem est une université catho-
lique de tradition lasallienne. En tant que
telle, elle cherche à offrir un environnement
où les étudiants peuvent acquérir les connais-
sances, les compétences et développer les va-
leurs, les vertus et les attitudes qui leur per-
mettront de vivre leur vie aussi pleinement
qu’ils le peuvent, comme Jésus voulait que les
gens le fassent, en dépit de l’occupation et
des restrictions ».
En faisant le bilan des quinze années pen-

dant lesquelles il a servi à l’université de
Bethléem, le frère Peter Bray a remarqué de

nombreuses évolutions (pour le meilleur ou
même, malheureusement, pour le pire) qu’il
partage avec nous : l’atmosphère plus tendue
en Palestine en ce qui concerne les Israéliens
vivant dans les colonies et une peur crois-
sante de la part des étudiants de traverser cer-
taines zones de tension au point de renoncer à
se rendre aux cours à l’université ; le senti-
ment antichrétien croissant à Jérusalem ; la
réduction constante des contributions versées
par le ministère de l’Éducation supérieure de
l’Autorité nationale palestinienne à l’univer-
sité de Bethléem, jusqu’à atteindre le niveau
zéro (ce qui a compromis la viabilité finan-
cière de l’université, en particulier en période
de COVID) ; mais aussi une plus grande li-

La proximité et le soutien
de l’Ordre à l’université

de Bethléem

L’université de Bethléem, qui favorise le maintien
des jeunes en Palestine dans leur pays,
bénéficie de l’aide de l’Ordre depuis de
nombreuses années.
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Alors que l'université de Bethléem célèbre le jubilé de ses
50 ans d’existence, le Vice-Chancelier Peter Bray saisit

l'opportunité pour revenir sur le soutien et l'amitié de longue
date avec l'Ordre du Saint-Sépulcre, depuis plus de 30 ans



berté dans l’interaction entre les étudiants et
les étudiantes sur le campus, un plus grand
accès à Internet qui a permis une plus grande
sensibilisation et une plus grande ouverture
sur le monde extérieur, et une refonte des
cours de premier et de deuxième cycle pour
mieux répondre aux besoins des jeunes. 
En ce qui concerne la société palesti-

nienne, le Vice-Chancelier commente : « En
Palestine, moins d’1% de la population est
chrétienne. À l’université de Bethléem, envi-
ron 20% des étudiants sont chrétiens, ce qui
veut dire que l’université s’efforce de soute-
nir les chrétiens en Palestine. Toutefois, cette
proportion d’étudiants chrétiens signifie qu’il
est impossible pour nos étudiants musulmans
d’éviter les contacts avec
les chrétiens. Beaucoup de
nos étudiants musulmans,
en particulier ceux d’Hé-
bron et des villages voi-
sins, n’ont jamais rencon-
tré de chrétiens avant de
venir à l’université de
Bethléem. C’est donc l’oc-
casion, pendant quatre
ans, pour les deux
groupes, de se rencontrer.
[...] Je pense que le fait
d’offrir aux chrétiens et
aux musulmans de telles
opportunités d’être ensem-
ble, d’étudier ensemble, de
jouer et de prier ensemble, entre autres, et
d’apprendre ainsi à s’apprécier mutuelle-
ment, est une contribution très importante de
l’université de Bethléem à la société palesti-
nienne ».
Un autre aspect important de cette période

a certainement été l’expansion des installa-
tions de l’université à laquelle l’Ordre a
contribué de manière significative au fil des
ans : le Millennium Hall construit, comme
son nom l’indique, au début du nouveau mil-
lénaire, abrite un théâtre qui porte le nom du
Cardinal Furno, alors Grand Maître de l’Or-
dre. Plusieurs autres bâtiments ont été réno-
vés grâce, notamment, aux fonds envoyés par
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l’Ordre : le De La Salle Hall, le Bethlehem
Hall, lieu qui abritait initialement la faculté
en sciences infirmières, et la bibliothèque. 
Outre les rénovations, le frère Peter Bray

mentionne les deux dernières structures
construites avec l’aide de l’Ordre. « En 2021,
les nouvelles installations pour les soins infir-
miers et les sciences de la santé ont été inau-
gurées. L’Ordre y a contribué de manière si-
gnificative grâce à un legs de Dame Rose
Bente Lee à la Lieutenance USA Middle At-
lantic, legs qui a été affecté aux installations
pour les soins infirmiers et les sciences de la
santé. Le bâtiment a été baptisé “John Patrick
Cardinal Foley Hall” en l’honneur du Grand
Maître qui a occupé cette fonction de 2007 à

2011 ». Enfin, un centre
de remise en forme avec
un espace pour accueillir
les visiteurs qui vien-
nent souvent à l’univer-
sité de Bethléem, le cen-
tre Georgette Salameh,
est inauguré ces jours-ci
pendant les célébrations
prévues pour le jubilé du
50e anniversaire de
l’université, et une par-
tie du financement pro-
vient également de l’Or-
dre. 
L’Ordre du Saint-Sé-

pulcre – qui soutient
l’université depuis longtemps – est fier
d’avoir pu, au cours des dix dernières années,
aider ce centre d’excellence de l’enseigne-
ment supérieur en Palestine avec plus de 4
millions d’euros en soutien direct aux étu-
diants, par des bourses et diverses initiatives,
ainsi que par le biais d’installations adaptées
pour que la formation et les activités se dé-
roulent en toute sécurité et dans un environ-
nement propice à l’apprentissage. En ce ju-
bilé du 50e anniversaire de l’université de
Bethléem, nous nous joignons avec joie au
personnel et aux étudiants qui célèbrent
l’événement.

Elena Dini

‘‘G       En 2021, les nouvellesinstallations pour les soins
infirmiers et les sciences de
la santé ont été inaugurées.
L'Ordre y a contribué de
manière significative grâce à
un legs […]. Le bâtiment a
été baptisé “John Patrick
Cardinal Foley Hall” en
l'honneur du Grand Maître
qui a occupé cette fonction
de 2007 à 2011

’’



� �

ÀPrague début septembre, le Grand
Maître de l’Ordre du Saint-Sépulcre a
présidé l’investiture solennelle de

nouveaux membres de la Délégation Magis-
trale pour la République tchèque. Le cardi-
nal Fernando Filoni a commencé sa visite le
samedi 9 septembre, en célébrant la messe
dans la chapelle du Palais de l’archevêque,
bénissant à cette occasion la nouvelle ban-
nière de la Délégation Magistrale. Il a en-
suite rencontré les membres et a participé à
la veillée de prière dans
la chapelle Saint-Ven-
ceslas de la cathédrale
de Prague, présidée par
l’archevêque, Mgr Jan
Graubner, Grand
Prieur. Dans la soirée,
le Gouverneur Général,
l’Ambassadeur Leo-
nardo Visconti di Mo-
drone, ainsi que le Vice-
Gouverneur Général
pour l’Europe Jean
Pierre de Glutz, ont ren-
contré les Lieutenants
et Délégués des pays
avoisinants pour une

réunion de coordina-
tion régionale. La
messe solennelle
d’investiture de cinq
nouveaux Chevaliers
tchèques s’est dérou-
lée le dimanche 10,
dans la majestueuse
cathédrale de Prague,
en présence de l’ar-
chevêque, du Nonce
apostolique, Mgr
Jude Thaddeus
Okolo, et de l’arche-
vêque émérite de
Prague, le cardinal
Dominik Duka. La
célébration a été sui-
vie, dans le jardin de
l’archevêché, d’un
déjeuner de gala au-
quel ont participé de
nombreuses Dames
et des Chevaliers ve-
nus de toute l’Eu-
rope.

Investiture à Prague présidée
par le Grand Maître

Célébrations dans
la majestueuse
cathédrale de
Prague, pour
l’investiture de
nouveaux
membres de la
Délégation
Magistrale de
Tchéquie.

La Vie des Lieutenances
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« Mon séjour en Terre Sainte a été une ex-
périence révélatrice, émotionnelle et
transformatrice… »                   (Morgan)

L’été offre souvent la possibilité des’engager dans des lieux, auprès de
personnes, au travers de situations

différentes de ce que l’on connaît habituelle-
ment, et parfois hors de notre zone de
confort. Le pèlerinage fait partie de ces ex-
périences qui ouvrent de nouvelles perspec-
tives et nous font découvrir un contexte tota-
lement nouveau. C’est ce que certains
jeunes décident de vivre chaque été. 
Bartholomew McGettrick, Président de la

Commission pour la Terre Sainte, nous parle
du pèlerinage de deux semaines en Terre
Sainte de 25 étudiants du domaine de l’en-
seignement de l’université de Glasgow
(Écosse) qui a eu lieu en juin 2023. Certains
des pèlerins terminaient leurs études, d’au-
tres étaient en premier cycle ; certains d’en-
tre eux allaient enseigner dans des écoles
primaires, d’autres dans des écoles secon-
daires, et tous étaient très attachés à l’ensei-
gnement catholique. La Lieutenance pour
l’Écosse, bien que n’étant pas le sponsor de
cet événement, a été proche de l’organisa-
tion, avant tout grâce à Bartholomew
McGettrick, et prévoit un suivi avec une
réunion entre les étudiants et certains Che-
valiers et Dames pour discuter de la façon
dont un tel événement peut sensibiliser à
l’Ordre et, à terme, conduire à l’admission
de jeunes dans l’Ordre.
« L’une des caractéristiques de ce pèleri-

nage – partage Bartholomew McGettrick – a
été l’interaction planifiée et intense avec les
étudiants de l’université de Bethléem au
cours de la première semaine. Les étudiants
de l’université de Bethléem et de l’université

de Glasgow ont travaillé en concertation, et
ont tiré des leçons de ces échanges. Cette in-
teraction planifiée a permis une profondeur
et une qualité de formation qu’il aurait été
difficile d’atteindre autrement. Le fait de
pouvoir passer du temps à travailler ensem-
ble et à apprendre les uns des autres a per-
mis aux étudiants écossais de mieux com-
prendre ce que veut dire être chrétien en
Terre Sainte en ces temps difficiles. 
La deuxième semaine s’est déroulée à Ti-

bériade, une occasion de multiplier les vi-
sites et les expériences, y compris de danse
écossaise Highland Dancing au lac de Tibé-
riade », poursuit le président de la Commis-
sion pour la Terre Sainte. Les visites des
lieux saints ont été au cœur du pèlerinage,

Des professeurs stagiaires catholiques
de l’université de Glasgow

en pèlerinage en Terre Sainte
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Le professeur Bart McGettrick, membre éminent
de l’Ordre, avec des jeunes étudiants de
Glasgow en Terre Sainte.



� �

tout comme les opportunités d’interagir avec
des personnes importantes dont les contribu-
tions généreuses ont laissé des impressions
durables. Nous avons passé beaucoup de
temps au Patriarcat latin à écouter et à dis-
cuter du rôle de l’Église catholique en Terre
Sainte, en particulier en ce qui concerne
l’aide humanitaire. 
L’effet sur les étudiants, mais aussi sur les

professeurs qui accompagnaient le groupe
de Glasgow, a été visible pour tout le
monde, précise Bartholomew McGettrick,
en évoquant certaines expériences vécues
par le groupe, telles que le renouvellement
des vœux du baptême dans le Jourdain et la
prière au Mur de séparation à Bethléem.
Chaque jour, ajoute-t-il, une messe était célé-
brée par un prêtre local, et ce fut intéressant
de vivre l’expérience culturelle d’une messe
quotidienne avec une touche locale ».
Mary, conférencière à l’université de

Glasgow, était avec le groupe et nous ra-
conte : « En tant que professeur de l’univer-
sité, ce fut un honneur d’accompagner nos
étudiants, et je suis profondément reconnais-
sante pour ce pèlerinage aux diverses per-
sonnes et groupes que nous avons rencon-

trés et/ou soutenus financièrement ou par la
prière. La Terre Sainte a donné vie aux Évan-
giles. Ce fut très émouvant de marcher sur
les rivages que Jésus a foulés ».
« Le pèlerinage en Terre Sainte m’a ouvert

les yeux sur une nouvelle perspective de
mon cheminement de foi. Il m’a montré à
quel point il est important d’avoir une voix
chrétienne en Terre Sainte. En tant que pro-
fesseur stagiaire catholique, ce pèlerinage a
changé la façon dont je vois ma propre foi
et, à son tour, il changera la façon dont j’en-
seignerai pour aider les générations futures à
explorer leur foi... » partage Katie, l’une des
pèlerines. 
Les routes que Jésus a empruntées, les

lieux où il a vécu et la présence des commu-
nautés chrétiennes locales, les pierres vi-
vantes, sont un élément clé de l’expérience,
mais il y a plus encore, comme le mentionne
Lily : « Le pèlerinage en Terre Sainte n’a pas
été seulement une exploration des lieux sa-
crés et des sites anciens, mais également une
exploration des esprits et des cœurs des au-
tres pèlerins. L’amour partagé et manifesté
au sein du groupe a été la plus grande
marque de la présence divine... ».
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Les étudiants de Glasgow et ceux de l’université de Bethléem ont tissé des liens d’amitié qui sont porteurs
d’espérance pour une collaboration future.


